Stratégie Générale de l’Association AKG

(pour la période 2008 - 2012)
1.  L’histoire et l’identité de l’Association Kallpa-Genève (AKG) :
Origine historique de l’association

L’association Kallpa-Genève (ci-après : AKG) a été fondée en 1993 dans le but de soutenir les activités et les projets d’une association péruvienne, Kallpa-Pérou (ci-après : Kallpa), active au Pérou depuis 1990 dans le domaine de la santé communautaire et scolaire.

A la fin des années quatre-vingt, les tensions et les problèmes liés à la guérilla terroriste deviennent aigus au Pérou. Une grande partie de la population doit faire face à une pauvreté croissante, liée au mal développement et à la situation de violence. C’est dans ce contexte difficile qu’un réseau de solidarité entre l’association créée à Lima et un groupe de personnes de Genève s’est initié, ceci afin de trouver les moyens d’appuyer les activités de Kallpa. 

Kallpa est une association à but non lucratif, née de l’initiative d’un groupe de personnes aux profils éducatif et  socio-sanitaire. Elles ont souhaité, à partir du milieu scolaire, mettre en place des stratégies de santé publique adaptées aux populations marginalisées, et ayant un impact large et à long terme. 

A l’origine d’AKG, il y avait un groupe de soutien de près de 300 personnes, proches ou intéressées par les activités de  l’association Kallpa. 

Ces personnes, établies à Genève et ses environs, sont proches des milieux de la santé et de l’éducation. D’autres sont parentes et amies d’une membre genevoise de Kallpa. Ce groupe de soutien entreprenait régulièrement des actions pour collecter des fonds et les faire parvenir à Kallpa. Ces fonds ont permis de financer périodiquement la structure de Kallpa (compléter des salaires ou des petits projets, comme la production de matériel pédagogique, la mise en place de latrines dans les écoles...). 

Puis, les demandes d’appuis de la part de Kallpa parvenant au groupe de soutien sont devenues de plus en plus conséquentes. Différents contacts ont alors été pris avec des associations genevoises ayant une structure permettant le suivi d’un projet. Au début des années nonante, Genève Tiers-Monde s’est intéressée à Kallpa, et en lien avec le groupe de soutien (AKG), elle a présenté un projet de Kallpa à la Fédération Genevoise de Coopération.

Le groupe de soutien s’est constitué en association en décembre 1993 et a adhéré à la Fédération genevoise de coopération (FGC) en décembre 1994. Depuis près de quinze ans, AKG bénéficie de fonds public  par l’intermédiaire de la FGC et participe à son fonctionnement ; les membres du comité d’AKG, selon leurs disponibilités,  ont participé régulièrement aux instances de la FGC.

Objectifs prioritaires et moyens mis en œuvre

· Développer et maintenir une bonne dynamique associative en valorisant les connaissances de chacun, en renforçant nos connaissances (tant techniques que sur la coopération au développement), en incluant des nouveaux membres dans nos activités.

· Soutenir directement les projets de Kallpa au Pérou en valorisant un réel travail de partenariat avec l’association Kallpa Pérou, et en se dotant des moyens nécessaires de collaboration (secrétariat, chargés de projets, comités, visites…)

· participer au fonctionnement de la FGC afin de bénéficier des échanges et des expériences avec les associations membres, et d’avoir accès aux fonds publics pour la coopération au développement 

· informer et sensibiliser le public genevois sur le rôle et les expériences de Kallpa au Pérou, (notamment sur les questions de développement et sur les réalités vécues par les jeunes péruvien-ne-s).

Les objectifs prioritaires, la zone d’intervention privilégiée et les domaines de coopération sont ceux de notre partenaire Kallpa. (lire l'encadré sur l’association péruvienne KALLPA , page 9)

Ils correspondent néanmoins aux intérêts et aux compétences des membres actifs-ves d’AKG.

Notre philosophie et notre vision générale du développement

AKG est une petite association qui fonctionne par la dynamique de ses membres actifs qui se réunissent dans un comité. Par son histoire, AKG a appris à renforcer sa structure interne pour se donner les moyens de réaliser ses objectifs actuels. Les changements se sont opérés progressivement pour tenir compte des diverses sensibilités associatives, et surtout sans rupture avec nos expériences passées.

Nous pensons que nous avons notre particularité au sein de la FGC par le fait que nous collaborons avec un unique partenaire et que nous travaillons passablement à son soutien institutionnel. Nous revendiquons notre approche dans la sphère plurielle de la FGC et pensons ainsi l’enrichir.

Par cette démarche de la Stratégie Générale que propose la FGC, AKG a pris le temps de débattre, de discuter et de rédiger sa réflexion sur une vision générale du développement propre à AKG et à chacun des membres du comité. Notre vision générale se décline autours de cinq concepts clés, qui sont les suivants : INEGALITES, ROLE DE L’ETAT, PARTICIPATION ET DEMOCRATIE, PARTENARIAT, SOUTIEN INSTITUTIONNEL.

INEGALITES :

Un des postulats de base qui anime toute l’action d’AKG et les projets qu’elle porte  émane du constat que dans le monde, les inégalités ne cessent de se creuser et que notre mobilisation est nécessaire pour contrer et ralentir ce phénomène qui touche la société péruvienne de façon aiguë. Les inégalités entre le Nord et le Sud sont préoccupantes, mais les inégalités au sein du Pérou le sont tout autant. Une petite minorité de péruviens ont accès à des services de santé et une éducation de qualité, mais pour la majorité des péruvien-ne-s, la réalité est tout autre. En effet, nous pensons que sans une éducation et un système de santé de qualité, les chances pour le Pérou de s’engager dans la voie de son développement resteront minces. Ce changement devra passer nécessairement par une réduction des inégalités dans le pays.      

ROLE DE L’ETAT :

La présence d’un Etat fort et légitime est déterminante dans le processus de développement. Un Etat de droit, démocratique et transparent est un pré-requis important pour la mise en place de conditions permettant l’avènement d’un développement réel. Par « Etat fort », nous entendons un Etat qui se préoccupe et met tout en œuvre pour répondre aux besoins de base de toutes ces citoyennes et tout ces citoyens, qui respecte tous les droits humains et tente de favoriser un développement équitable entre hommes et femmes. 

Pour AKG, la collaboration avec l’Etat est indispensable. Un des rôles de la société civile et de Kallpa plus précisément est de revendiquer cet Etat fort, et d’agir en tant que partenaire des collectivités publiques pour améliorer les services et les prestations à la population de façon transparente, équitable et démocratique. La motivation qui sous-tend l’action de AKG réside dans l’espoir que l’Etat puisse un jour assurer de façon autonome sa mission et se responsabiliser envers la population péruvienne. 

PARTICIPATION ET DEMOCRATIE :

Le concept de développement basé sur la participation est central dans l’action d’AKG et s’inscrit toujours dans les projets soutenus par l’association. En donnant la possibilité aux citoyennes et citoyens, et à la société civile en général, de s’organiser tout en définissant leurs propres objectifs et priorités (en fonction de leurs besoins), nous pensons soutenir un processus de développement durable, juste et sensé. 

Pour AKG, le développement est perçu comme un appui externe à une dynamique interne. En ce sens, les citoyennes et citoyens du pays ont la possibilité de devenir les protagonistes de leur propre devenir et ont un nouveau rôle à jouer dans la définition et la direction qu’ils donnent au développement de leur communauté, de leur ville, de leur région et de leur pays. 

Pour AKG, ce processus ne pourra se développer qu’au sein d’un système politique démocratique et représentatif. C’est pourquoi nous encourageons et voyons d’un œil positif les réformes politiques entreprises au Pérou, notamment la décentralisation qui pourrait créer de nouveaux espaces de participation et de revendication que Kallpa, avec l’appui d’AKG entend occuper. 

PARTENARIAT :

AKG a toujours été en faveur d’un partenariat de proximité qui passe par les organisations et les acteurs de la société civile, et qui se conjugue via des projets à visage humain. La relation particulière que nous avons développée avec Kallpa est passée d’un appui ponctuel et personnel à un soutien plus large, mieux structuré et plus indépendant. Nous avons accompagné notre partenaire dans le long processus d’évaluation externe qui a mené à plusieurs changements importants, et nous en sommes sortis renforcés. 

Nous avons toujours respecté les choix et les orientations pris par Kallpa et nous estimons que c’est à Kallpa de proposer et de définir les solutions aux défis qui lui sont posés. Notre rôle est d’accompagner, de soutenir, d’échanger et d’effectuer des critiques constructives (tant au niveau des projets que des choix institutionnels). Pour AKG, il est important de maintenir et de développer avec notre partenaire une relation de réciprocité dans laquelle chaque entité apprend de l’autre et où les échanges se font sur un pied d’égalité.    

SOUTIEN INSTITUTIONNEL :

L’association Kallpa existe depuis 15 ans au Pérou. Au départ, il s’agissait d’une petite structure avec quelques personnes salariées, mais avec le nombre de projets qui allait en augmentant, l’association a atteint une taille que l’on pourrait qualifier de moyenne pour une ONG. Depuis de nombreuses années, AKG suit l’évolution de Kallpa et nous avons toujours cru qu’il était judicieux de soutenir, via les projets de développement financés par le biais de la FGC, une partie de la structure de l’association. Nous avons soutenu une part du fonctionnement de Kallpa (des salaires de la direction, ainsi que des achats ponctuels d’équipements). Ce soutient, en plus de l’appui aux projets, a permis à Kallpa de passer au travers de certaines périodes plus difficiles (peu de ses projets trouvaient des financements) en gardant  l’expertise et l’expérience développées par ses collaboratrices et collaborateurs. 

Puis, nous nous sommes orienté vers un appui institutionnel de Kallpa en vue de renforcer les compétences de l’ONG. Pour nous il était important d’accompagner l’association Kallpa dans un long processus d’évaluation institutionnelle. Les conclusions de cette évaluation ont permis à Kallpa de mieux centrer son action et d’établir des stratégies claires par rapport à des objectifs de développement. Or, pour mettre en pratique les nouvelles stratégies, l’association aura encore besoin d’être appuyée institutionnellement. A terme, Kallpa a comme but de devenir une référence dans le domaine de la prestation de services à des tiers et si elle y arrive, elle sera forcément moins dépendante de l’extérieur pour financer sa structure.
2.
Notre stratégie de coopération :
Politique de partenariat

La démarche d’AKG se fonde sur :

-
un partenariat financier pour permettre le déroulement de certaines activités de Kallpa, lesquelles s’inscrivent dans la réalisation de ses objectifs de formation, d’éducation en santé communautaire et scolaire et d’améliorer les conditions socio-sanitaires,

· un appui institutionnel présent depuis le début de notre partenariat, mais qui s’est intensifié par le financement d’une évaluation institutionnelle externe de Kallpa en 2004, et par deux visites de terrain très importantes (2004 et 2005).
· l’utilisation de ressources et moyens variés favorisant les échanges sur les expériences de notre partenaire.

Ces démarches restent limitées aux conditions objectives de notre association basée sur le bénévolat, l’implication des membres, la connaissance des thèmes proposés par Kallpa et le temps disponible...

Stratégies générales d’action

Relations avec le partenaire 
Nous collaborons avec Kallpa depuis plus de 10 ans. Ce long échange nous a permis de jeter les bases d’un partenariat solide et sérieux. Toutefois, il ne nous empêche pas de poser un regard critique sur notre collaboration, sur les activités et le fonctionnement de notre partenaire.

En tant qu’association de financement, nous rassemblons fonds publics, privés, dons, pour une ONG qui conçoit et gère ses propres projets. Nous avons notre mot à dire sur la gestion financière de l’association, sur ses stratégies et ses programmes globaux, lesquels nous sont communiqués périodiquement.
D’un groupe de soutien (amis), Kallpa nous considère maintenant comme une source d’idées en ce qui concerne l’appui institutionnel et un partenaire financier régulier, au même titre que d’autres organisations.

Les liens entre Kallpa et AKG ont été renforcés par des échanges systématiques (visites régulières d'AKG à Lima et visites de nos partenaires à Genève) qui ont permis de définir  les rôles et la complémentarité des deux associations. Une évaluation institutionnelle externe, réalisée fin 2003/début 2004, sur demande d’AKG a permis à Kallpa d'approfondir  la réflexion sur les orientations et les choix stratégiques. La participation de trois membres d’AKG à l’atelier de restitution de l’évaluation externe a notamment permis de renforcer les liens entre les deux associations et de proposer différentes pistes pour un renforcement institutionnel.

Depuis plusieurs années, AKG accepte de financer à partir de chaque projet une partie des frais administratifs généraux de l’association partenaire (principe d’un forfait), et demande à Kallpa de présenter ses comptes globaux pour justifier de tels coûts à la FGC.

L’idéal serait d’avoir un échange global avec l’ensemble des bailleurs de fonds de Kallpa, mais la plupart s’intéresse à des projets ponctuels et spécifiques.

Projets : identification, planification, mise en œuvre 

Nous soutenons les orientations et les projets de Kallpa à partir du fait que nous sommes d’accord avec leurs stratégies. Quand le contexte le justifie, nous avons toujours été prêts à soutenir des projets-pilotes. Nous sommes très attentifs au processus actuel de décentralisation de Kallpa et les répercussions qu’il aurait sur les projets.

Méthodes et suivi 

Cela concerne tous les projets de Kallpa y compris le développement institutionnel. 

Notre méthode de suivi sur le terrain s’appuie sur des visites qui permettent de discuter des projets proposés par notre partenaire, débattre de ses activités globales, contrôler les activités et les dépenses des projets soutenus et en parler. Ce sont les membres du groupe “ suivi de projet ” du comité qui préparent et accomplissent ces visites.

Kallpa a une méthode de suivi de projet par objectifs auquel nous nous référons. En phase d’identification, nous discutons avec Kallpa le cadre de suivi et les moyens d’évaluations.

Le partenaire produit des rapports réguliers, internes, qui sont adressés aux  organisations qui soutiennent les projets.

De plus, ponctuellement, nous faisons appel à des mandataires, connaissant les activités de Kallpa et le domaine du développement en général. Nous avons aussi recours à des évaluations externes (effectuées par des organismes indépendants locaux), afin de donner un avis sur les objectifs fixés dans le cadre des projets et les réorienter, le cas échéant. Nous fixons toujours les termes de référence d’une évaluation avec notre partenaire. Lorsqu’une évaluation porte sur un projet, un axe “ relation avec les acteurs locaux “  est toujours proposé. Ceci aussi pour comprendre la politique institutionnelle locale et favoriser la prise en charge d’une stratégie en santé communautaire par l’ensemble des acteurs concernés.

Chaque deux ans, une personne du comité exécutif de Kallpa se rend en Europe (essentiellement pour effectuer des recherches de fonds). Nous profitons aussi de ces moments pour obtenir des informations globales et détaillées sur l’association Kallpa et les projets que nous soutenons. 

Historique chronologique par projet du partenariat 

Depuis 1996, AKG collabore avec Kallpa pour la mise en place de projets de promotion de la santé en milieu scolaire :

-
dans 30 écoles rurales de Cusco (Projet FGC 96-09 et extension 97-23)

-
dans les 20 écoles du Projet d’Ecoles Modèles en Santé Scolaire à San Juan de Lurigancho (Lima) (FGC 01-02 et extension FGC 03-41).

Ces projets sont axés autour de la stratégie d’écoles promotrices de la santé (EPS). Cette stratégie a été adoptée sous forme de loi nationale par le gouvernement péruvien et validé par le Ministère de la Santé en 2002. Ce changement législatif est une réussite pour Kallpa puisque désormais sa stratégie serait applicable à tout le territoire péruvien, même si la difficulté d’application dans toutes les écoles publiques demeure, au vu de l’instabilité politique et du manque de moyens financiers.

En complément, AKG a soutenu la mise en  place d’un centre de documentation à Lima, contribuant au développement institutionnel de Kallpa (FGC 95-45, et extension FGC 98-35). Cette expérience a permit l’intégration d’un projet pilote de bibliothèques scolaires dans le contexte d’Ecoles Promotrices en Santé  (FGC 99-43).

En 2004, afin de réaliser la transition de la stratégie d’écoles promotrices de la santé vers les communautés elles-mêmes, nous avons soutenu une phase de deux ans (FGC 04-64 ).
Dans le cadre des objectifs de Kallpa concernant les communautés promotrices en santé, AKG soutient un projet qui favorise les jeunes à devenir acteurs dans les concertations locales sur les MST (maladies sexuellement transmissibles) et le VIH-SIDA dans certains quartiers défavorisés de Lima (FGC 05-18).

En 2006, pour soutenir l’effort de décentralisation de notre partenaire, AKG a choisi de permettre à Kallpa de développer son nouveau projet de développement communautaire dans la zone amazonienne défavorisée du Pérou (FGC  07-03).

Perspectives pour 2012 :

Concernant le partenariat :

· poursuivre le soutient financier pour des projets ou des volets de programme de Kallpa concernant l’appuis aux communautés (rôle participatif)

· renforcer l’appui institutionnel pour permettre à Kallpa de poursuivre ses actions liées notamment  au développement du rôle de citoyen et du mode participatif.

· la formation continue au sein du personnel de Kallpa sera comme toujours encouragée et soutenue
· le suivi du processus de décentralisation nous mènera durant ces prochaines années sur des propositions de projets autonomes de la part des différentes antennes de Kallpa. Nous seront attentif à ce développement et près à y travailler. 

Concernant AKG :

Notre dynamique de bénévolat doit toujours être réévaluée. Nous devons nous trouver des personnes ressources (ici et là-bas), favoriser les échanges et bien sûr assurer une pérennité.

3.
Nos structures internes et nos moyens humains, techniques et financiers :

Nos ressources  humaines

Actuellement, nous comptons environ 270 membres répartis dans la région genevoise. Ceux-ci peuvent être membre actifs-ves dans la promotion de notre association, dans le suivi de projet, dans les échanges sur les thèmes de coopération.

Nous avons une Assemblée Générale annuelle pour adopter le budget, approuver les comptes et élire le/la président-e et le vérificateur-trice-s des comptes. Un comité, ouvert, d’environ huit personnes se réunit régulièrement et collabore bénévolement aux tâches suivantes : 

-
choix des projets proposés par Kallpa ; suivi des projets ; suivi et échanges sur le terrain ; formation ; suivi de gestion ; organisation de l’association (information aux membres) ; comptabilité ; information et sensibilisation ; diverses représentations et liens avec la FGC, etc.…

-
un sous-groupe ( 2 à 3 personnes) s’occupe particulièrement de la part opérationnelle des projets. Une personne par projet est indemnisée pour son travail de suivi de projet. 

Objectifs communs des membres du comité:

-
approfondir la connaissance du partenaire et du maniement du suivi de projet.

augmenter le nombre de ses membres en fonction des nouveaux contacts établis et de l’importance du travail associatif à accomplir et assurer la relève du comité

-
être dynamique au sein des instances et des réseaux d’échange de la FGC et du monde associatif genevois.

· s’informer et échanger sur les problématiques de développement et de la santé communautaire.

Depuis quelques années, nous avons choisi de dédommager financièrement la personne du comité d’AKG en charge du suivi de projet. (Nous utilisons la totalité des 10% de chaque projet pour son suivi). Sans avoir «professionnalisé » un poste de travail, nous avons défini un cahier des charges, lié essentiellement aux projets, ceci afin de renforcer le travail coopératif et perfectionner notre relation avec notre partenaire, et ainsi améliorer notre communication.

L’ensemble du comité est tenu informé et consulté à propos d’une proposition de projet, le suivi, le déroulement et les éventuels problèmes liés à un projet. Cette pratique est importante car elle permet de mettre à profit les connaissances de chacun-e, et d’intéresser un maximum de membres réunis autour de l’appui à l’ensemble des activités de Kallpa.

Nous n’avons pas de bureau et nos frais de fonctionnement sont limités (c’est le matériel des bénévoles qui est utilisé).

Nos ressources financières
	
	Fonds propres en CHF
	Fonds FGC en CHF*

	
	cotisations
	dons
	

	2000
	2'340.-
	19'695.-
	280'965.-

	2001
	1’730.-
	3'430.-
	353'866.-

	2002
	1'430.-
	3'293.-
	326'476.-

	2003
	1'100.-
	4'710.-
	90'351.-

	2004
	1'290.-
	3'935.-
	91'368.-

	2005
	1'650.-
	4'950.-
	371'974.-

	2006
	1'840.- 
	11'059.-
	246'386.-

	2007
	2'640.-
	9'770.-
	


* Il s'agit là de montants nets (après déduction du 1,5% pour le fonds info FGC)

L’essentiel de nos ressources financières provient de la FGC. Le volume financier fluctue en fonction des projets à financer et d’appels de fonds spécifiques. 

AKG soutient des projets de son partenaire essentiellement à travers la FGC. Toutefois, il nous arrive de financer des actions ponctuelles, de donner un coup de pouce pour un objet particulier sur le budget lié au fonctionnement de Kallpa (ex : achat de matériel informatique volé ; trouver des fonds pour l’élaboration de matériel, etc.) ou pour l’appui institutionnel (frais liés à des formations).

4.
Nos réseaux et notre travail dans le domaine de l’information

Notre ancrage à Genève

AKG participe activement aux activités de la FGC :

-
à la “ plate-forme Pérou ” pendant de nombreuse année et présence lors de la rencontre entre partenaires de la FGC à Chosica (Pérou) en 1998.

-
présence au sein de la commission technique : depuis 1992 à ce jour.

-
à la plate-forme VIH/SIDA (action transversale dans les projets des AM, expo FGC en 2000)

Implication dans le monde associatif qui nous entoure : 

Echanges entre les organisations travaillant dans les mêmes domaines que Kallpa. Par exemple à Genève, à l’espace culturel “Tierra Inconita”, au printemps 2005, où Genève Tiers-Monde et AKG ont organisé une soirée d’information sur l’enseignement bilingue, profitant de la présence de nos partenaires respectifs, Puklasunchis et Kallpa, deux associations péruviennes travaillant à Cusco.

Des liens sporadiques existent  avec la communauté latino-américaine de Genève, notamment par notre présence lors de petit rassemblement avec des informations sur le travail de Kallpa par rapport au SIDA.
Des actions ponctuelles ont été organisées sur la région genevoise (dans les écoles et à la communauté latino-américaine pour transmettre des informations et créer des contacts) et en Suisse (présentation de l’expérience péruvienne des bibliothèques scolaires au Congrès annuel des Bibliothécaires Suisses (BBS) en 2005 à Bâle). 

Soutient à Kallpa (Cusco) pour la participation d’un membre au Diplôme de formation décentralisée de l‘IUED, pour qu’il puisse partager et transmettre ensuite les connaissances acquises à ses collègues de Kallpa. 

Politique d’information et diffusion des activités en Suisse

Une à deux fois par année des lettres/circulaires, établies par notre partenaire, sont adressées aux 270 membres actuels d’AKG. Ses lettres informent  de la situation globale péruvienne et de l’avancée du programme de Kallpa, ainsi que de projets particuliers.

Certains membres d’AKG ont effectué plusieurs actions de sensibilisation et d’information auprès du public genevois. Des fêtes ont été organisées pour récolter des fonds.

AKG a ces dernières années :

-
tenu différents stands d’information sur le travail de son partenaire (dans les écoles, au           sein du collectif Tiers-Monde de Carouge, lors des activités du Groupe Sida Genève,               manifestations, fêtes...)

-
présenté l’association et certains projets de Kallpa au sein de classes genevoises (Roseraie, Meyrin, Voirets, Petit-Lancy, CEPTA) et à des groupes de personnes âgées, etc.

participé, en 1997, à une course populaire destinée à collecter des fonds pour soutenir les projets de Kallpa au Pérou.

Plus récemment. AKG a :

-
eu l’occasion de présenter les bibliothèques scolaires de Kallpa au Congrès annuel des Bibliothécaires Suisses en 2005 Bâle.

· organisé une soirée informative sur l’éducation bilingue et interculturelle, Genève avril 2005.

· publié une plaquette d’information sur AKG, décembre 2005.

· organisé deux soirées de présentation des activités de Kallpa pour les membres d’AKG ici à Genève, janvier 2006 et 2008.

· réalisé un nouveau document de présentation d’AKG ( doc. Power-Point, ainsi que des affichettes) pour le 2° carrefour de la solidarité FGC, janvier 2008.

Notre unique partenaire :

L’association péruvienne KALLPA (ci-après : Kallpa):

Kallpa est une organisation à but non lucratif qui travaille en collaboration avec les organisations de la société civile et l’état péruvien. Kallpa élabore des stratégies portant sur la promotion de la santé dans le milieu scolaire et au niveau des communautés, afin d'améliorer la santé des populations vulnérables.

Kallpa a été fondée le 26 août 1990 par un groupe de professionnelles de la santé, dont une membre d'origine genevoise. L’Association Kallpa s’est créée sur l’initiative de professionnel(le)s  travaillant au Collège Leoncio Prado (Lima) et réalisant des actions dans le domaine de la santé, de façon entièrement intégrée à l’école. La connaissance de la réalité des problèmes de la santé et de l’éducation des jeunes scolarisés leur a permis de reproduire cette expérience dans d’autres centres éducatifs.

Pendant ses 15 ans d’existence, Kallpa a principalement développé une stratégie d’éducation concernant la santé publique des jeunes de 3-19 ans en partant du milieu scolaire. 

Kallpa a progressivement développé ses activités des zones urbaines défavorisées de Lima (Cône-Sud), vers des régions rurales et suburbaines démunies au pourtour des villes de Cusco, Ayacucho et Iquitos.

Kallpa contribue, avec créativité et innovation, à l'amélioration de la qualité de la vie des enfants et adolescent-e-s des zones défavorisées, en travaillant à la promotion de pratiques saines. Cette association offre différents services : formation des formateurs/formatrices, élaboration et distribution de matériaux pédagogiques, service de conseil et développement de projets.

Kallpa se définit comme une organisation qui s’engage pour le développement humain et la santé intégrale des personnes les moins favorisées. Ses valeurs sont la démocratie, la solidarité, la confiance, le respect, l’enthousiasme, la responsabilité, l’honnêteté et la créativité.
Actuellement Kallpa travaille sur des niveaux d’interventions : équité de genre, interculturel, participation et citoyenneté, exercice des droits (droit à la santé). La dynamique est plus liée à la  

promotion de la santé globale plutôt que de la prévention par thème. Kallpa vise le développement

de communautés promotrices en santé pour améliorer la qualité de vie et la santé intégrale

En 2005, après une évaluation générale (audit externe) Kallpa se concentre sur sa croissance institutionnelle qui veut se caractériser par :

-
une focalisation des interventions dans les zones spécifiques ; passant de gestion de projet à gestion stratégique vers un programme régional.

-
renforcement pour dialoguer dans les nouveaux contextes qui sont généré par la décentralisation ; stratégie de systématisation, nouveaux apprentissages, potentialité des capacités déjà existantes

Kallpa définit 3 objectifs stratégiques pour la période 2005 - 2010 :

OBJECTIF 1 : 
RENFORCEMENT INSTITUTIONNEL 

En 2010, les bureaux régionaux de Kallpa (Ayacucho, Cusco, Iquitos et Lima) seront capables de gérer leur travail de manière efficiente et décentralisée ; cela en tenant compte des priorités liées aux forces et aux nécessités régionales.

 En 1999 déjà, le développement institutionnel était présenté par Kallpa comme une des trois pistes stratégiques. Kallpa soulignait l’importance d’être une institution-conseil pour l’ensemble du pays.

Actuellement au Pérou, les dynamiques  politiques récentes cherchent à développer la décentralisation ; dans ce contexte, Kallpa veut créer les conditions qui permettront aux bureaux régionaux de préparer leur travail de promotion de la santé basée sur les priorités locales. Il s’agit d’obtenir des fonds locaux, mais aussi d’avoir des plans de développement régionaux, de systématiser

le travail des régions, d’adapter la structure institutionnelle pour donner aux bureaux régionaux une autonomie progressive. Aux limites de la décentralisation, pour des raisons de coût, il y aura un maintient d’une gestion financière centralisée.

Pour ce processus une équipe de gestion située au niveau national s’est constitué et travaille avec des unités semblables au niveau régional pour cette planification. Kallpa propose de rendre opérationnel le plan de renforcement institutionnel (Disponible en espagnol à AKG), en s’appuyant sur 4 axes d’actions d’organisation:

1) Former et renforcer les processus de gestions décentralisées (développement de pôles administratifs et de coordinateurs de zone dans chaque régions)

2) Développer un système de planification pour organiser le suivi et l’évaluation des stratégies institutionnelle (informatisé – systématique « monitoring ») ; garantie pour une unité nationale au  travers des différents projets locaux.

3) Mettre en place une nouvelle gestion des connaissances au sens large, pour profiter de chaques apprentissages le capitaliser et a terme améliorer les pratiques éducationnelles.

4) Renforcer les compétences des équipes et des professionnel-le-s.

OBJECTIF 2 : 
FORMATION DE FORMATEURS/TRICES
Au Pérou, les institutions (publiques, privée et la société civile) reconnaissent Kallpa comme une institution phare pour la formation et l’assistance technique concernant la promotion de la santé et de l’éducation pour le développement.
En 1999,  Kallpa développait ses objectifs pour 2003 en se focalisant sur les écoles publiques du pays. Elle voulait créer une stratégie de santé instrumentalisée, reliée aux différents programmes du Ministère de la Santé et de l’Education.

Depuis l’intégration, en 2002,  de ces stratégies dans une motion commune des ministères péruviens de l’éducation et de la santé,  Kallpa cherche aussi a être une association ressource pour le secteur public, le secteur privé (ONG, Entreprises)  le secteur civil (communautés participatives).

Par manque de moyens financiers centraux et de volonté politique, la stratégie d’écoles promotrices de santé (EPS) se développe lentement au Pérou. 

Avec ce nouvel objectif Kallpa veut développer 4 axes de travail :

-
mettre en place une stratégie pour mieux se positionner au niveau national concernant la promotion de la santé, pour améliorer sa visibilité et l’accès à ses produits éducatifs.

-
créer deux centres pilotes de formation en promotion de la santé pour des médiateurs communautaires et des institutions partenaires (formation à distance).

-
développer au travers des programmes de formation, leur méthodologie, leur stratégie et leur matériel en lien avec la promotion de la santé ; ce désir de systématiser leur travail permettra une capitalisation des données.

-
organiser et renforcer le travail de consultance (qui est maintenant définit comme un secteur à part entière) pour atteindre 5 % des ressources  budgétaire de Kallpa.

OBJECTIF 3 : 
COMMUNAUTES PROMOTRICES EN SANTE
Les communautés incorporent à leur processus de développement des stratégies adéquates de promotion de la santé pour l’enfance l’adolescence et la jeunesse. 

A partir d’un travail dans les zones marginales à Lima (Villa Maria del Triunfo – Cône  Sud,  San Juan de Lurigancho – au nord), où Kallpa a développé la stratégie Ecoles Promotrices en Santé (EPS) et a collaboré avec les autorités locales. La volonté de Kallpa est de construire un espace complémentaire a EPS. Actuellement leur dynamique les pousse à travailler directement au niveau des communautés.

Ces objectifs qui intègrent des programmes avec les communautés repose sur une expérience qu’AKG a soutenu à travers le projet « Ciudad-Vida-Sida » qui est structuré autour de trois volets : « Communautés saines », « Enfants et adolescent-e-s vulnérables » et « Sexualité saine » 

La stratégie de Communautés Promotrices de Santé (comunidades saludables), c’est :

-
élaborer et encourager des stratégies communautaires de promotion de la santé, tant au niveau rural qu’urbain. Ceci en cherchant à promouvoir la participation des acteurs sociaux pour la réalisation de projets visant les droits à la santé et cherchant des initiatives de promotion de la santé.

-
renforcer les capacités des médiateurs, des leaders communautaires et les actions qui mènent à une gestion participative. 

-
avoir une influence sur les politiques publiques qui visent le développement des compétences des enfants et des jeunes, ainsi que le plein exercice de leurs droits.

Assumer le postulat de promotion de la santé permet à Kallpa d’amplifier leurs stratégies d’intervention :

- sortir des écoles pour aller dans les communautés

- intégré le préventif avec le promotionnel

- compléter les informations thématiques avec l’éducation, la sensibilité aux habiletés 

  saines pour la vie.

Zone d’intervention privilégiée :

Il existe un développement de la stratégie Ecoles Promotrices de Santé dans des zones urbaines marginales et en zones rurales de Lima, Cusco, Ayacucho, Iquitos. L’adaptation des stratégies en santé se fait en fonction de chaque zone géographique et  ses dimensions culturelles.

Actuellement, elle couvre les grandes problématiques de santé que l’on  rencontre au Pérou, mais l’extension géographique et la multiplication de la participation du nombre de centres éducatifs est directement liée aux ministères de la santé et de l’éducation pour devenir une stratégie nationale.

D’autre part, Kallpa veut rester une institution de référence dans tout le pays sous forme d’une institution-conseil pour cette stratégie d’EPS.

Les mêmes zones géographiques sont définies en ce qui concerne les Communautés promotrices en santé, ce qui va de soi dans le cadre de la décentralisation des bureaux de Kallpa sur ces quatre régions.

Au niveau de son travail en réseau, Kallpa a initié ou fait partie de diverses organisations :

Au niveau national:

- La Coordination nationale multisectorielle de santé (CONAMUSA) est une plate-forme de travail créé en 2002 pour proposer au Fond Mondial (VIH-SIDA, Paludisme, Tuberculose) un projet quinquennal pour le Pérou. Ce regroupement d’institutions comporte des instances des Ministères (Santé, Education, Femme), des ONG (Réseau-Sida-Pérou (Kallpa), Collectivo por la Vida, …), l’Universités (l’Université Péruvienne Cayetano Heredia), la coopération bilatérale (GTZ, USAID), les mouvements internationaux (OMS, ONUsida), des représentants des Eglises, des représentants des personnes vivants avec ces maladies.

- La Commission des Ecoles Promotrices en Santé où elle y véhicule la stratégie d'écoles promotrices de la santé ; Kallpa a crée cette commission et exercé le 1er secrétariat exécutif en 2001 ; la commission compte actuellement 23 institutions dont le Ministère de la Santé péruvien.

- Le Réseau Sida-Pérou a été co-fondé par Kallpa en 1997 et comporte maintenant 17 institutions. Dans ce cadre Kallpa travail sur un système de gestion de la connaissance (mapping, diagnostic de la production des connaissances fournies par les diverses organisations membres, échange et distribution de l’information, inventaire des apprentissages et des expériences et finalement permettre la création de nouvelles connaissances).www.red-sida-peru.org
Au niveau local:

- Le Réseau Sud-Vida issu d’un projet de Kallpa dans le Cône-Sud de Lima (San Juan de Miraflores, Villa El Salvador, Villa Maria del Triumfo) regroupe 25 organisations du secteur de la santé et de l'éducation, Municipalités, organisations de base (organisations communautaires, groupes de jeunes…) et ONGs. (Projet FGC 05-18)

Ces entités membres du Réseau Sud-Vie travaillent à encourager les jeunes pour qu’ils deviennent des protagonistes dans les espaces de concertation des Municipalités, vis-à-vis de la prévention des MST et du VIH/sida.

- Le CODENI à Cusco qui est un organe de coordination des droits de l’enfant.

- Le Conseil Régional de la Santé de Cusco, où Kallpa représente le réseau-Sida-Cusco.

- La RIPAV à Ayacucho, c’est un réseau institutionnel pour travailler sur la violence familiale.

- A Iquitos, Kallpa représente le Réseau-Sida-Iquitos.

Expériences et capitalisation :
Kallpa a développé son expérience dans les projets de santé dans les écoles, en formant des promoteurs de santé tant en milieu urbain que rural, et en adaptant ses stratégies aux divers contextes géographiques sociaux et culturels du pays. Les services et stratégies mis en œuvre dans les centres éducatifs par l’institution sont reconnu et promu par les Ministères de la Santé et de l’Education. Kallpa a élaboré du matériel pédagogique pour les enseignants, afin de les former et pour qu’ils initient des actions en santé avec leurs élèves. Ce matériel comprend des manuels d’instruction pour les coordinateurs de santé et pour les enseignants, des outils didactiques variés (jeux, affiches, rotafolio) à utiliser avec les élèves et la communauté, et divers concepts d’animation (expositions participatives, campagne de prévention, etc.…).

L'association a capitalisé et accumulé une vaste expérience en ce qui concerne la conception et l'exécution des projets, la production des matériaux pédagogiques et didactiques et l'action de lobbying en réseau en vue d’améliorer les politiques sociales dans le domaine de la santé et de l’éducation. La stratégie de Kallpa responsabilise les acteurs locaux et permet d’articuler de manière flexible et opérationnelle leurs actions avec les politiques publiques. Par sa créativité et ses innovations en matière éducative, Kallpa est devenue une référence au niveau national.

En 2002, une directive ministérielle scellait un accord de gestion entre les Ministères de l’Education et de la Santé concernant le développement de la politique des Ecoles Promotrice en Santé sur l’ensemble du territoire péruvien.

Sa participation active dans des plates-formes multisectorielles lui a permis d’apporter son expérience de terrain pour l’amélioration des politiques sociales en lien avec la santé. 

Son expérience de la prévention de la santé dans domaine des MST et le VIH/Sida ont été depuis longtemps reconnu, avec le personnage de SuperCondom et la dynamique de campagnes et matériels pédagogiques la "Disco-sida". Actuellement Kallpa fourni des Kits à des ONGs et des mouvements de bases pour atteindre des milieux plus variés ; ce qui provoque un important effet multiplicateur.

Ressources humaines :

Selon la réorganisation, lié à la décentralisation, Kallpa dispose d’une direction nationale et quatre directions régionales (cf. : organigramme de Kallpa - janvier 2006, disponible au secrétariat d’AKG).

Au niveau central demeure une unité administrative nationale (2 pers.) , une unité de planification 

( 1 pers. : organise le suivi et l’évaluation des stratégies), une unité de gestion des connaissances 

(1 pers.: archive, Centre de documentation), et un comité de gestion qui comporte la direction nationale (3 pers.) les directions régionales (4 pers.), ainsi que la direction de l’organe de consultation (1 pers.). Au niveau logistique le comité de gestion se réuni 1 fois par semaine par « chat »/Internet.

Au niveau régional, chaque entité se compose d’une unité administrative, une unité de suivi de d’évaluation, une unité de formation des formateurs, mais surtout des coordinateurs de zone en fonction de la localisation des projets en cours. Ainsi Cusco a 2 zones de communauté promotrice en santé, Ayacucho en a 3, Iquitos en a une, et Lima a deux zones dans lesquels AKG travaille actuellement : au Nord-est la zone de San Juan de Lurigancho, et au niveau du Cône Sud (San Juan de Miraflores, Maria del Triumpho et Villa el Salvador).

Il peut donc y avoir plusieurs projets dans une zone de communauté promotrice en santé (par exemple le cas de Cusco qui a 4 projets répartis dans deux zones). Il est aussi fréquent qu’une personne qui assume le poste de la direction régionale soit aussi acteur dans un projet, le dynamisme de Kallpa s’est toujours montré souple et adapté aux circonstances.

Actuellement,    à Lima pour 7 projets, il y a 16 personnes

            à Cusco pour 4 projets, il y a 15 personnes employées dont 4 mandataires

            à Ayacucho pour 2 projets, il y a 6 personnes employées dont 1 mandataire

            à Iquitos pour 1 projet, il y a 4 personnes employées dont 1 mandataire 

Dans son secteur opérationnel Kallpa se compose de 41 professionnel-le-s dont la plus grande partie sont du personnel pluridisciplinaire spécialisé-e dans la promotion de l'éducation et la santé de Kallpa qui ont des rôles de formateur-trice-s/animateur-trice-s dans les projets. 

Le 42 % du personnel est féminin et le 85% des postes à responsabilité sont assumés par des femmes.

Infrastructure :

Au niveau de l’infrastructure, Kallpa peut compter sur 3 bureaux loués, à Cusco, Ayacucho, Iquitos et 1 maison en propriété à Lima (siège) avec 1 centre de documentation ; 2 camionnettes, 1 moto ; une ligne téléphonique, accès Internet ; 20 ordinateurs, 10 imprimantes, 2 scanners et 2 photocopieuses (Lima, Cusco), 4 beamers et appareils photos numériques (Lima, Cusco, Ayacucho, Iquitos).

Financement :

Kallpa trouve l’essentiel de ses fonds auprès d’ONG du Nord en particulier dans l’Union Européenne (Danemark, Allemagne, Belgique, France, Espagne, Pays-Bas, ...) 

Généralement, ces ONG appuient financièrement des volets (projets) du programme global de Kallpa. Certaines, en plus de soutenir un projet spécifique, octroient un appui institutionnel important (formation notamment). Ces ONG sont globalement informées des différents volets des activités du programme de Kallpa. Les différents partenaires financiers choisissent les volets qu’ils entendent appuyer en fonction de leurs propres centres d’intérêts et compétences.

Pour plus d’information sur le partenariat et le budget global de Kallpa divers documents sont disponibles auprès d’AKG :   - liste des différents bailleurs de fonds en lien avec le budget

                                           (budgets et partenaires 2001-2003) 

                                         - budget annuel 2006 par projet (Kallpa Presupuesto 2006)
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